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Oui, dès l’an 2000
 un autre monde est possible

Nous étions environ 200 dans les rues d’Orléans

le 27 novembre pour dire « le monde n’est pas une mar-
chandise » (certains groupes sont allés manifester à Paris).
ATTAC 45 a rassemblé 25 associations, syndicats ou par-
tis, ce qui ne s’était pas vu depuis longtemps dans le Loiret.
Il n’y avait pas seulement des banderoles et des discours
mais aussi une pièce de théâtre jouée devant la médiathè-
que, avec un sujet symbolique : l’émancipation du paysan
face aux pouvoirs qui l’écrasent, façon fabliau médiéval.
Merci au théâtre de la Marmaille et à Théatraction.

On connaît la suite des événements : la prise de
conscience à Seattle par l’OMC et ses marchands : main-
tenant la mondialisation ne peut se faire en faveur de
l’argent contre l’homme. Comme l’a écrit Edgar Morin « le
XXIe siècle a commencé à Seattle » (Le Monde, 7/12/99).
« Un monde nouveau sort des brouillards de décembre
1999 » ; « l’enracinement et l’élargissement d’un patrio-
tisme terrestre formeront l’âme de la seconde mondialisa-
tion, qui voudra et pourra peut être domestiquer la première
et civiliser la terre ».

On comprend que les objectifs d’ATTAC soient mo-
bilisateurs. Dans le Loiret notre groupe local atteint, après
Seattle, les 200 adhérents. C’est le double de l’objectif que
nous nous étions fixé au départ, en avril dernier. Il nous est
donc apparu utile d’organiser, bien avant l’assemblée gé-
nérale qui suivra notre premier anniversaire, une réunion
des adhérents et sympathisants où chacun pourra
s’exprimer, dire les actions qu’il attend. Nous avons sou-
haité faire cette réunion dans une ambiance conviviale et
nous sommes heureux que le directeur du Muséum nous
ait permis d’utiliser le 4e étage de son agréable bâtiment
pour cette soirée prévue le Mercredi 12 Janvier. Venez y
nombreux.

L’idée de taxe Tobin progresse rapidement dans le
monde. Même aux USA, où une résolution a été déposée
le 21 déc. au Congrès. En France, à la suite du débat par-
lementaire du 16 déc. il a été admis que la France utiliserait
sa prochaine présidence de l’Union européenne pour faire
des propositions sur la régulation des mouvements de ca-
pitaux internationaux (mais pas sur la taxe Tobin, dont le
gouvernement ne veut pas). Il y a encore du travail à faire,
mais on avance à grands pas.

Notre vœu le plus fort pour cette année est qu’il y ait
de moins en moins de victimes de la mondialisation et de
plus en plus de citoyens conscients qu’un autre monde est
possible.

Christian Weber

Dates à retenir

♦  Mercredi 12 janvier à 20 h 30, Muséum
d’Orléans : Réunion des adhérents.
A l’ordre du jour :
- discussion sur les suites de Seattle à partir du
film Attac sur l’OMC,
- présentation du groupe local,
- débat
A l’issue de la réunion un pot amical est prévu
(participation aux frais, 10 F).

♦  Prochaines réunions du C.A. (ouverte à ceux
qui le souhaitent) :
- 11 février , maison des associations
- 10 mars, maison des associations

De Seattle à Genève

Le 27 novembre dans 70 villes en France 75 000
personnes étaient présentes dans les rues contre l’OMC, en
prélude à la réunion de Seattle. Suzan George, présidente
de l'Observatoire de la Mondialisation et Vice-Présidente
d'ATTAC, qui était à Seattle témoigne : « J'ai eu presque
l'impression que les gens se sentaient de nouveau "autori-
sés" à faire de la politique, à s'attaquer aux puissances de
l'argent, aux Transnationales qui mènent la mondialisation
à travers l'OMC. C'était le calme et la détermination, mais
aussi la fête. Un moment rare dont je remercie le ciel de
m'avoir permis d'en être témoin et participante. Les négo-
ciateurs européens aimeraient sans doute mieux crever
qu'admettre l'efficacité des protestations à Seattle, il n'em-
pêche! Pascal Lamy [désormais "Celui qui va dire 'oui'"]
n'a pu faire passer sa concession aux américains sur les
biotechnologies car les ministres européens de l'environ-
nement présents à Seattle savaient fort bien qu'ils ne pour-
raient pas justifier ce revirement auprès de leurs opinions
publiques ».

Attention à l’euphorie ! Comme l’écrit Laurent
Jesover, « si la réunion de Seattle a été un échec, les négo-
ciations, elles, n’ont été que retardées. Elles re-débuteront
le 10 janvier à Genève. Si nos ministres et autres « repré-
sentants » n’ont pu se mettre d’accord et ont tout simple-
ment échoué, l’OMC n’en a pas encore été ébranlée. Nous
(ATTAC et plus de 1400 autres organisations dans le
monde) demandions un moratoire, nous avons obtenu un
retard. Nous demandions un examen des conséquences du
fonctionnement de l’OMC depuis sa création, c’est à dire
depuis 5 ans, et nous ne l’avons pas. Nous demandions
plus de transparence et de démocratie dans le fonctionne-
ment de cette institution internationale, et nous n’avons
reçu que les brouillards de gaz au poivre et autres lacry-
mogènes en échange. La pieuvre se réfugie donc dans son



trou après avoir lâché son nuage d’encre. Il faut l’y pour-
suivre et y braquer notre projecteur. Il nous faut des répon-
ses. Il nous faut des réponses de la part de l’OMC et des
principaux états membres »

Les dernières nouvelles (Le Monde du 1er jan-
vier) montrent quand même que l’OMC a du mal à sur-
monter l’échec de Seattle : le texte qui a fait l’objet de tant
de discussions est abandonné, comme sont suspendues les
mesures liées à la propriété industrielle et à
l’investissement. Le CA. D’ATTAC 45 a décidé de parti-
ciper au réseau de surveillance de l’OMC et Nicolas Cho-
mel sera notre veilleur.

Tobin or not Tobin

Après le Canada , la Finlande, l’Angleterre, la
France, l’Italie, la Belgique, c’est maintenant aux Etats-
Unis qu’un projet est élaboré pour présenter au sénat et à la
House of Representatives une résolution sur la taxe Tobin.
Certes beaucoup reste à faire pour arriver à un accord de
portée mondiale sur la taxation des spéculations. Mais quel
chemin parcouru en un an ! Nous avons vraiment
l’impression que la pression citoyenne, la nôtre dans le
Loiret comme celle des brésiliens qui lancent une édition
locale du Monde diplomatique ouverte aux sans voix, que
cette pression monte inexorablement.

Il était temps, car les libéraux gagnent aussi du
terrain, tant qu’ils le peuvent. L’éducation est systémati-
quement privatisée dans nombre de pays d’Amérique la-
tine, laissant une école publique misérable aux plus pau-
vres. Au Brésil dans l’état du Parana le gouverneur a lancé
le 27 novembre une répression contre les paysans sans
terre : expulsion massive des familles et déportation. La
dette du tiers monde demeure une question lancinante et
les remises de dette, comme au Nicaragua, ne sont que
poudre aux yeux.

Ici, il nous faut inventer des nouvelles formes
d’action pour faire monter la conscience qu’un autre
monde est possible. D’autres groupes locaux français nous
donnent des exemples : actions sur les OGM à l’intérieur
des supermarchés, cartes de vœux aux députés accompa-
gnant le petit livre de François Chesnais « Tobin or not
Tobin », etc. Venez avec vos idées à notre réunion du Mu-
séum le 12 Janvier…

Le groupe de travail
« économie dans le loiret »

Le 27 novembre dernier, à l’approche des négo-
ciations de Seattle, nous avons été nombreux à manifester
pour que l’OMC fasse passer les intérêts des Hommes de-
vant ceux des grands groupes internationaux. Cette mobili-
sation mondiale sans précédent nous a permis de mieux
comprendre la situation économique des Pays du Sud.
Mais plus près de chez nous, dans le Loiret, à quel type
d’économie avons-nous à faire, quel genre d’entreprises
peut-on trouver, que produisent-elles, quelles sont celles
qui sont cotées en bourse, qui sont les actionnaires ? Ré-
pondre à ces questions, c’est se donner à terme la possibi-
lité d’intervenir localement, d’interpeller les élus locaux et
régionaux pour défendre les idées d’Attac.

C’est dans cette perspective que plusieurs adhé-
rents d’Attac 45 créent en septembre dernier un groupe de
travail. Son objectif : dresser un état des lieux de
l’économie dans le Loiret.

Les recherches ont été depuis recentrées sur le
thème plus spécifique des aides accordées par les collecti-

vités locales et territoriales aux entreprises arrivées dans le
département depuis 1998. Cette analyse nous donne
l’occasion de connaître la provenance de ces entreprises,
de savoir pourquoi elles se sont installées dans le Loiret, si
elles ont été aidées et comment ? Notre but est de savoir
quel est l’impact réel sur l’emploi des aides accordées et de
produire au final une analyse qui pourrait démontrer la né-
cessité de créer un guichet unique comme le suggère Jac-
ques Nikonoff, Président du mouvement « un travail pour
chacun ».

Nos recherches nous ont permis d’apprendre par
exemple que certaines municipalités, échaudées par
l’affaire Scott Paper, établissent un cahier des charges qui
demande aux entreprises candidates à l’installation des ga-
ranties concernant l’emploi et la pérennité de leur entre-
prise ; plutôt rassurant.

Le travail avance lentement mais notre intérêt ne
faiblit pas ; les éclairages que nous procurent ces recher-
ches nous confirment qu’il est bon d’agir.

Christine Launay

Les adhérents écrivent

De Philippe LALIK à Ferrières en Gâtinais :

[…] Je crois à l'opportunité de structurer un réseau d'op-
position à la mondialisation dans le Gâtinais. La création d'un
groupe ATTAC à Montargis risquerait de nous transformer en
une chapelle (une de plus !) parmi d'autres.  Je pense que le rôle
d'ATTAC peut être d'organiser les forces d'opposition en pré-
sence afin de rendre celles-ci plus efficaces.

Il est en effet assez étonnant de voir différents groupes
œuvrer dans le même sens et s'ignorer les uns les autres. C'est à
mon avis un luxe que l'on ne peut pas se permettre. A ce sujet, j'ai
constaté depuis de nombreuses années que les militants de l'Est
du Loiret et ceux du Sud Seine & Marne ne se connaissent abso-
lument pas ! Les deux principales villes de la région, Montargis et
Nemours, ne sont distantes que d'une trentaine de kilomètres mais
sont séparées par une double "frontière" départementale et régio-
nale. Je pense qu'il est temps d'abolir cette frontière car aucun
mouvement d'opposition à la globalisation d'envergure ne verra le
jour sans la constitution d'un axe Montargis-Nemours.  En effet,
aucune ville du Gâtinais n'a le potentiel nécessaire pour œuvrer
en solitaire.

A mon avis, seule ATTAC est en mesure de créer une
dynamique dans ce sens. Le fait d'appartenir à cette association
est généralement bien perçu à la fois par les militants politisés et
par les gens qui le sont peu. ATTAC bénéficie d'une légitimité
qui sera très probablement renforcée par le "tournant" de Seattle.
Bref, l'appartenance à ATTAC permet d'ouvrir des portes.

L'objectif n'est pas de fédérer des organisations, qui tien-
nent par dessus tout à leur identité et à leur indépendance, mais
de créer un réseau leur permettant de réagir simultanément lors-
qu'un problème grave se présente (du type A.M.I., O.G.M., fonds
de pension) ou d'organiser une manifestation qu'aucune d'entre
elles n'est capable de prendre en charge seule.  Par exemple, la
projection du film "THE BIG ONE" qui, semble-t-il, n'est visible
que dans une seule salle à Paris.[…].

INTERNET POUR LE MEILLEUR ET POUR LE PIRE

Peut-être la nouvelle censure : la manipulation par
la surinformation. Nous allons, si vous êtes connecté, es-
sayer d’utiliser internet pour le meilleur ! Pour recevoir des
informations du groupe local attac 45 et éventuellement
avoir des échanges avec d'autres adhérents, envoyez nous
un courrier d'inscription à orleans@attac.org.

Nous avons aussi besoin de quelques personnes
pour dépouiller l’actualité sur le site http://attac.org/ 

Jean Couturier
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